
Balade numéro 11 - Les Vaux de Cernay

Parc Naturel de la Haute Vallée de Chevreuse

11 Les Vaux de Cernay

Auffargis, Cernay la Ville, Senlisse

Les deux boucles de cette balade sont chacune associées à une histoire:
l'abbaye des Vaux de Cernay et la carrière des Maréchaux, deux sites
"incontournables" de la Haute Vallée de Chevreuse. Promenade aux
allures de voyage dans le temps.

À pied 3h 9km historique (culture et patrimoine),
nature et paysage

Quelques passages qui grimpent,
attention en descendant à

l'ancienne carrière.

   

Feuille de route

Depuis le parking, longez le mur d'enceinte de l'abbaye, qui descend jusqu'aux biefs des Vaux. Dirigez-vous à
gauche. La première boucle du sentier offre plusieurs points de vue exceptionnels sur le domaine de l'Abbaye des
Vaux de Cernay. Suivez l'itinéraire balisé qui gravit une butte très pentue, dominée par des rochers, des bouleaux,
des chênes et des pins. Vous profitez ici de la plus belle vue de la vallée sur le domaine de l'abbaye, ses bâtisses
et son étang.

Poursuivez le sentier jusqu'à croiser une petite route goudronnée (en fait une piste cyclable). Empruntez cette voie
à gauche sur un peu plus de 1 km.

Au carrefour des Jumelles, retrouvez un chemin de terre à gauche, juste après le Stop (étonnant panneau au
milieu des bois et devant une barrière !). Les vestiges de murets de pierres recouvertes de lichens témoignent de
l'ancienneté de ce sentier qui redescend vers les Vaux. Au second croisement, à 700 m, tournez a gauche. Le
chemin domine la pointe de l'Etang de l'Abbaye et sa roselière, puis longe le domaine de l'abbaye que vous
apercevez au niveau de la borne posée par le Parc.

Il y a bien longtemps, le lieu se nommait Vallon de Bric-Essart il n'y avait là que friches et marais... 1118 : des
moines venu de l'abbaye de Savigny décident de fonder un nouveau lieu de recueillement et d'accueil. Ils
défrichent, assainissent le terres et élèvent de premiers bâtiments en bois. Les donations affluent et le nombre de
moines s'accroit : les premières bâtisses font place à des constructions en pierre. Les fondations du choeur et du
transept de l'eglise percent au creux de la vallée, que l'on se plait à nommer des lors "Vaux de Cernay" quand, en
1147, l'abbaye de Savigny, tutelle des Vaux, signe son rattachement à l'ordre cistercien. Le roi et les seigneurs
soutiennent alors davantage encore l'abbaye. Sa situation, à la limite des diocèses de Paris et de Chartres, limite
qui passe entre l'étang et les bâtiments, apportera un double rayonnement et une double expansion. De cette
époque subsistent les ruines de l'église, la profonde salle des moines, les soubassements et contreforts de l'aile
des convers (religieux ex-paysans ou manouvriers convertis), et quelques vestiges épars.

L'apogée de l'abbaye se situe dans la première moitié du XIIIe siècle. En 1226, l'abbaye des Vaux accueille un
hôte qui marquera son histoire : Thibaud de Marly. Devenu abbé en 1235, Thibaud, apprécié pour sa sainteté et sa
simplicité, entretient d'excellentes relations avec la famille royale, la cour et les seigneurs, dont les donations lui
permettent de restaurer et d'agrandir les bâtiments. Il meurt en 1247 et sera canonisé quelques années après.

Des la fin du XIVe siècle, la raréfaction des donations entraine le déclin de l'abbaye. En 1462, une enquête indique
que les bâtiments sont abandonnés, les religieux sont partis sauf "un vieil et ancien qui vivait à grand peine et
misère". Au début du XVIe siècle, une réhabilitation des ruines est entreprise, la galerie sud du cloitre attenant à
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l'église est reconstruite. Les vestiges de cet ouvrage ont été remontés au XIXe siècle en un pavillon carré qui
protège la fontaine de Saint-Thibaud.

Le dernier abbé régulier meurt en 1542. Lui succèdent des abbés nommes par le roi, richement rémunérés,
proches de la cour, mais souvent piètres gestionnaires.

En juin 1681, le Dauphin et sa suite viennent se restaurer aux Vaux de Cernay à l'issue d'une chasse au loup
depuis Versailles.

La Révolution sonne le glas de la propriété cistercienne. En 1873, la baronne Nathaniel de Rothschild rachète le
domaine et s'efforce de lui redonner vie. Pendant la seconde guerre mondiale, Amiot, le constructeur d'avions,
réalisera la dans le plus grand secret ses recherches pour l'élaboration des fameuses vedettes de Cherbourg. Il
faut attendre 1988 pour assister à une réelle restauration du site. Séduit par l'esprit du lieu, Philippe Savry (le
nouveau propriétaire), transforme le domaine en hôtellerie de luxe pour assurer la survie économique de ce
patrimoine.

Au bout du mur d'enceinte de l'abbaye, continuez tout droit jusqu'à l'aire de détente. A partir de ce point et
jusqu'aux carrières, de très nombreux sentiers sillonnent la colline, les allées rectilignes permettent de se repérer.
Grimpez à gauche ; l'un des chemins particulièrement abrupt serpente entre les rochers. Vous profitez au sommet
d'un large panorama sur la vallée, d'où se détache la ruine de l'abbaye. Rejoignez ensuite une allée. Suivez-la à
droite. A la borne d'information "charme commun", prenez le chemin à gauche jusqu'à apercevoir l'ancienne
carrière en contrebas. Descendez-y avec précaution.

Le bois des Maréchaux, ancienne possession des seigneurs de Levis, maréchaux albigeois, couvre un gisement
de roches qui fut exploité durant des siècles. Longtemps, le grès des coteaux de l'Yvette a été considéré comme le
matériau idéal pour le pavage des rues de la capitale. Au début du XXe siècle, les carrières des Maréchaux,
situées sur la commune de Senlisse, employaient près de 225 ouvriers et constituaient la première industrie de la
région. Le 31 décembre 1930, face a la concurrence des paves de Suède et du bitume, la Ville de Paris cessa
d'exploiter la carrière.

A l'est de celle-ci, prenez à droite la Route des Franchises jusqu'aux maisons des Maréchaux. Quelques mètres
plus loin légèrement à gauche, descendez vers l'étang de Cernay par le chemin se situant à droite de l'arbre balise.
Au monument Pelouse, revenez à droite, le long du paisible étang de Cernay.
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Vue d'ensemble du plan de route de la balade numéro 11 - Les Vaux de Cernay
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Vue détaillée du plan de route de la balade numéro 11 - Les Vaux de Cernay
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